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Victimae paschali laudes

Avec les premiers feux du jour,
Allons, chrétiens, que notre amour
Offre à la victime pascale
Une louange sans éale.

L'Agneau, rachetant les brebis,
De son sang a payé leîr prix ;
Le Christ innocent à son Père
A réconcilié la terre.

En duel la vie et la mort
Pour se tuer ont fait effort
Mais le chef divin de la vie
A terrassé son ennemie.

O Marie ! en votre chemin
Qu'avez-vous dônc vu ce matin ?
-- "Du Christ j'ai vu la tombe vide
"Je l'ai vu, lui, vivant, splendide

J'ai vu les anges radieux,
"Témoins du réveil glarieux
"Et dans la tombe solitaire
"Les vêtements et le suaire.

"Le Christ, mon espoir, est vivant
"Il est ressuscité vraiment
"Il vous attend en Galilée
"Au bord de la mer azurée."

D'entre les morts s'étant levé,
Le Christ est donc ressuscité.
O Roi vainqueur, que dans la gloire
Nous ayons part à ta victoire !FA
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-La Compagnie du chemin de
fer Ottawa et Gatineau nous en-
voie une très jolie circulaire,adres-
Sée aux sportsmen et aux touris-
tes.

-Succès à la Petite Presse, dont.
lý numéro prospectus nous arrive
de Sherbrooke. Sera publiée tous

les quinze jours. Prix d'abonne-
ment : 20 cts par année.

-Prospectsfor Eoport of tender

Fruits, Ottawa, 1899. Quel patrio-

tique enthousiasme n'éprouvâmes-
nous pas, à la réception de ce bul.

letin du ministère de l'Agriculture!
Ce n'est pas q4e nous soyons plus

en quête que d'autres de rensei-

gnements sur l'exportation des .to-

mates, du raisin, etc. Mais, com-

me on n'aurait pas l'idée de nous
envoyer d'Ottawa des publications
en langue russe, l'envoi que l'on
nous fait souvent de documents
anglais, nous démontre que,
là-bas, on sait bien que nous-poF-
sédons joliment la langue anglai-
se ! Cela prouve aussi hélas!
que l'on ne s'y prive pas de se
moquer de la t..onstitution quand
il s'agit des Canadiens-Français.
Il me semble que je mourrais con-
tent, non seulement si j'avais vu
Naples, mais encore si, avant
mon trépas, j'avais vu ceci:
l'envoi à la presse d'Onýario d'u-
ne publication officielle rédigée
en français seulement, et, en ou-
tre, la nomination d'un fonction-
naire quelconque, dans la même
province, qui ne sût parler que le

français. Mais si j'attends d'avoir
vu cela pour mourir, je mourrai
vieux !-Voilà le compte rendu
que je crois digne de la brochure
Prospects for Expott of tender
Fruits,

-L'Œuvre expiatoire (archi-
confrérie pour la délivrance des
âmes délaissées du purgatoire), de

la Chapelle - Montligeon (Orne),
Francenous envoie son bel Alma-
nach deEspérance pour 1899, des
notices, des images et des petites
brochures de propagde, et sou
Bulletin mensuel. tout cela nous
a vivement litéressâs <Cette ŒEu-
vre, en I884 par fiu Mgr
Trégr vêque de z, compte
déjà millio dassociés ; outre
ds esses fondéeselte a fait cé-
lébrer, en 1897, plus di 14Ô,000
messes pour les âmes délaisses.--
Si quelqu'un de nos lecteurs vou-
lait se faire zélateur de cette be:e
œuvre, nous l'engageons à se
mettre en rapport avec le Direc-
teur général, M. l'abbé P. Buguet,
à La Chapelle-Montligeon.

-- La Défense publiait, le 30
mars, un bel article signé A. R.,
initiales de l'un des membres Tes
plus distingués du jeune barrieat
de Québec, l'un de nos ancirs
professeurs, l'un de nos estitmés
collaborateurs.-Cet article était
une étude très remarquable du
discours de l'honorable M. Cha-
pais, prononcé il y a un mois au
Conseil législatif, sur la dernière
loi de l'Instruction publique. JIe
discours de M. Chapais, qui est
une revendication courageuse
des vrais principes en matière
d'éducation, est aussi d'un 'très
grand mérite littéraire ; et il sem-
ble vraiment que la récente loi
n'aura d'autre bon effet que ce-
lui d'avoir enrichi notre littérature
nationale d'un nouveau joyau.1O-.
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